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PARIS,  19  FEVRIER. 

SAtiiBRiTé  PuBUftUE. -Instructions   Relatives 

AU  Choléra. 

«  Le  choiera  est  une  maladie  grave.  Cependant  il 
JoluseCïnt  quand  on  l'attend  qu 'l /est  dan^ 
est  plus  ^^n[^>^  .,  \„:gte.  D'autres  maladies  épidé- 
Sues    Kùllapel^^  la  scarlatine    cer- 

taines fièveB^  nerveuses,  ont  tait  beaucoup  plus  de 
l«va^es  puisque  dans  les  contrées  de  l'Europe  ou  il 
a  Set  où  il  a  rencontré  le  plus  de  circons  ances 
favorables  à  sa  propagation,  il  n'a  guère  attaqué 
nu'un  indi^du  sir  75^  et  que  dans  quelques  villes 
Sme.  ses  atteintes  n'ont  pas  jusqu^alora  dépassé  la 
proportion  d'un  individu  sur  200. 

Conduite  à  tenir  pour  se  préserver  du  choléra. 
«  10  Le  peu  de  danger  que  l'on  cû«jt  d'être  aN 
teint  du  choiera  doit    rassurer   le»   esprits.    1  taul 
doScuepas  s'inquiéter  et  ne  penser  autrement  à  la 


analadie  que  pour  exécuter  les  précautions  propres  à 
n'en  gnranlir.  Moi.is  on  q  peur  et  moins  on  risque  ; 
inaia^comme  la  tranquillité  de  l'âme  est  nn  grand 
préservatif,  il  faut  en  mêm'.>  temps  éviter  tout  ce  qui 
peut  exciter  des  émotions  forte?,  telleri  que  la  colère, 
fa  frayeur,  les  plaiuirs  trop  vifs,  etc. 

«  2o  11  est  d'obsfirvation  que  plus  l'air  dans  lequel 
on  habite  est  pur  et  moins  on  est  exposé  au  choiera. 

o  On  ne  saurait  donc  trop  faire  attention  à  la  salu- 
brité des  habitations.  Ainsi  il  faut  avoir  soin  de  ne 
pas  habiter  et  plus  encore  de  ne  pas  coucher  en 
trop  grand  nombre  dans  la  même  pièce,  de  l'aérer  lo 
matin  et  encore  dans  la  journée,  en  ouvrant  le  plus 
lonp-tems  et  le  plus  souvent  possible  les  portes  et 
les  fenêtres.  Il  convit^ndra  aussi  de  placer  dans  les 
pièces  habitées  un  large  vase  contenant  de  l'eau 
chlorurée  (1).  On  peut  enfin  favoriser  le  renou- 
veilemenl  de  l'air  en  faisant  pendant  quelques  mi- 
nutes  im  feu  bien  clair  et  flamboyant  dans  la  che- 
minée. • 

«  Il  faut  faire  attention  que  l'ouverture  des  portes 

t  fenêtres  n'ait  lieu  qu'après  qu'on  sera  entièrement 

^êtu,  afin  de  ne  pas    s'exposer  au    refroidissement. 

j.  est  bon.lorsqu'on  le  peut,de  passer  dans  une  aut'-e 

pjèce  pendant  cette  opération. 

(1)  Eau  chlorurés.-^Vrenez  :  chlorure  de  chaux 
sec,  une  once  ;  eau,  un  litre.  On  verse  sur  le  chlo- 
rure de  chaux  une  petite  quantité  d'eau  pour  l'aine- 
ner  à  l'état  pâteux,  puis  on  le  délaie  dans  la  quantité 
d'eau  indiquée.  On  tire  la  liqueur  à  clair,  et  on  la 
conserve  dans  des  vases  de  verre  ou  de  grès  bien 
femiés.  On  peut  aussi  employer  avec  avantage 
ySm  chlorurée  préparée  avec  le  chlorure  d'oxide  de 
sodium,  en  mettant  une  once  de  chlorure  dans  dix 
à  douze  onces  d'eau. 


a  Enfin,  sous  le  rapport  des  chambres  à  coucher, 
51  faudra  se  servir  de  lits  sans  rideaux,  ne  jamais 
laisser  séjourner  l'urine  ou  lt;g  matières  fécales  dans 
les  vases  de  nuit,  qui  devront  être  nettoyés  prompte- 
ment,  et  toujours  contenir  un  peu  d'eau. 

«  L'air  humide  des  habitations,  malsain  en  tont 
temps,  devient  très-dangereux  lorsque  le  choiera 
règne.  Il  faut  donc  s'abstenir  de  faire  sécher  le  linge 
dans  la  chambre  qu'on  habite,  surtouf  si  on  y  couche 

«  Il  faut  non -seulement  songei  à  a»  rer  les  cham- 
bres à  coucher,  mais  maintenir  encore  dans  le  meil- 
leur état  possible  de  salubrité  dans  les  maisons  et 
leurs  dépendances. 

a  Ainsi  il  faut  avoir  grand  soin  des  plombs  et  des 
latrines,  qu'on  nettoiera  au  moins  une  lois  par  jour 
avec  de  l'eau  chlorurée,  ou  au  moins  avec  de  l'eau. 
On  fera  bien  de  tenir  constamment  bouchées  par  un 
tampon  les  ouvertures  des  tuyaux  en  plomb  ou  en 
fonte  qui  communiquent  aux  pierres  à  laver  oii  aux 
cuvettes  extérieures,  et  de  ne  les  déboucher  qu'au 
moment  de  s'en  servir. 

«  Chacun  devra  veiller  à  ce  que  les  eaux  ména- 
gères soient  vidées  au  fur  et  à  mesure  de  leur  pro- 
duction, qu'on  ne  les  laisse  pas  séjourner  entre  les 
pavés  des  cours  ou  allées,  et  qu'elles  s'écoulent  ra- 
pidement par  le  ruisseau  ou  la  gargouille  qui  les  con- 
duit dans  la  rue.  Il  faudrait  même  favoriser  cet 
écoulement  par  un  lavage  ù  grande  eau,  si  la  pente 
n'était  pas  assez  rapide. 

«  Les  vitres  devront  être  nettoyées  su  moins  une 
fois  par  semaine  ;  car  l'action  de  la  lumière  est  né- 
cessaire à  la  santé  de  l'homme. 

«  Les  fumiers,  les  excréni^ns,  les  débris  d'ani- 
maux et  de  végétaux  réclament  beaucoup  d'atten- 
tion. On  devra  en  conséquence  empêcher  leur  ac- 
cumulation en  les  faisant  enlever  le  plus  souvent 
possible. 
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.il,fl.  On  »'f''^'''»'''"/et  In/  Ses  lieux  vesser- 
flToC^n'sfe:  Sr;;";^—  et  ,«>  n-on.  p. 
•^'rie.UabUanBd.smaUonsp.r.içul^ren.ent^ 

le.   quartiers   P'-P"'™;''  jïïévraient  en  outre  con- 
surveiller  niutaelleraent ,  il»  f."        ,eié   des  rues, 

/^.TLe  refro-.disse,nent  -t  plac^^jf-^  s  ^  plus 
observé  le  choiera    au  nombre  de^^  ^^^^_ 

propres  à  favor.sc^le  développe^^^^^^^^^  ^,„3eea 

Sie.    Il  est  donc  n^ccssa  re  l^''^^^^,,,,,^t  particu- 
se  vêtant  chaudemen  ,  et  en  se  gar  ^,^^^.^^  ^^ 

l.èreracnt  le  bas-ventre  et  les  piea 
^roid.  _     .,     ,  .  ^„    H'entourer  le  ventre  nu 

a  A  cet  effet,  |1  est  ^°"/J"\er  sur  la  peau  des 
d'une  ceinture  dela^ne  .^^^^  P^^^f  fl'.lelle,  de  faire 
camisoles  de  tricot  de  lame  ou  d^^»^^^^^,^^  seront 
usage  de  chaussons  ^c  ^  y%'g,o,,t  humides  ou  salis, 
changés  et  lavé-^  *1"^ ^o.  pieds  à  l'eau  chaude  ;  on 
On  se  lavera  souvent  l^^  P»«^',f  lorsqu'on  sera 
portera  des   sabots  ou  ^^^  /^J^^^  ;  en  ua 

obligé  de  se  ourner  <3a"«Jf  '  Ire  é-  et  de  manière 
„,ot.  on  se  chaussera  avec  pmpreie.  ^^  j,,^,^^.^^^^. 

nue  les  pieds  soient  »  ^'«^^' ^^^J^^  parmi  la  classe 
^  «  BeaS^coup  de  personne  .^^^^^^^^^^^  Utude  en  se 

peu  fortunée,    ont  la  ^'f-^^'^^J^j^^^^t,  déposer  les 
touchant,  et  pus  encore  en  se  leva    ^^^^h^^^      ^^ 
pieds  nus  sur  le  sol  froid.  ^^  même  %y      ^    ^^^j^.^t 
r  saurait    trop    b^^'^^"^ 'îf  Xdl^t  qu^  le  choîera 
particulièrement  dangereux  pendant  qu 

régnerait.  u  rrninte  du  refroidissement 

:  C'est  encore  dans  la  crainte  ««  ^^^ 

qu'en  été  mêiaeiltuudra  s  abstenir  ut 


„oUa.  ouvertes   11  f.«a;a»-»lm.i^ 
■habilutbn»  une  chaleur  temp*'".^^^         ,,,bitent 

Si™^;iSaS-'ti;tu5^^^ 

iire  éxpos(-3  en  sortant.  ^^ 

«  CcBt  par  la  -f  ^^^rsoi 'e  bonne  heure,  ne 
que  poss.ble,  ^«"^'^fj^'J  dans  les  asseinbléefl. 
pas  passer  une  pari.e  de  >*  »»'       cabareis,  etc.  sut- 
LnsVs  cafés,  les  c^sam^^^^^^^^^ 
tout  lorsque  les  nuits  aoni  iroi  ^^^ 

«  40  S'occuper  rnener  une  Vie  actve  ^^^  ^^ 

autant  q-^«  P^^'^'^^^^HnS  âWersion  àVinquié- 
des  meilleurs  "^^Yf  "^J°  j!'^^^^^^^  la  contention 
tude..    Les  occupations  qui  exigent      ^^  ^^^^  ^^^ 

Sux  ru^tr^r  r  VrWaU^^  inaccoutumée 
de  sommeil  pendant  la  nuit.  ..i„.ureB  et  des 

„  50  11  a  été  parlé  de  ^  l»''^.*'^^ «,  ,êlemen« 
chaussons  do  '»'»^î";r  La  propreté  est  toujours 
soient  tenus  proprement  L»  PJ'P'  .,  „„t  le  moyea 
trèsnécessaireala  santé,  ^euxq  ^^^. 

de  prendre  de  terni  en  *«■"?'  Ti.eù"  âge  ;  mais  il 

''■'c"-!rnv;an^^Sè 

s  sèches  conviennent  beaucoup  ;  i  9 

<c  Lo-  *  ,         ;,^r  en  96  frottant  ou  se  fai- 

e8tfueiledele«admm>srerensew       ^^  ^^^.^^^ 

sant  frotter  le  s»"'.   «"™^  ^JsVesetles  jambes, 

To:::;".w:te.,«epc.^ 

ca  irénérul  la  manière  de  se  vôiir  il  tauora         s 
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•ebn  ïa  saison  ;  mais  dans  aucun  cas  on  ne  devra  10 
vôtir  trap  légoroinent. 

«nnîl^T'"^ '®-  ''^^^^'''  '^«^^*  ïa  man:.>rode8o 
.  mZI  a.  ""*  P"*'"'  ^^""^  important.  La  sobriété  no 
«r«n.î  i  u  ^ffP  «conurmndéo.  On  connaît  ur. 
grand/iombrod'jjxemplesoù  le  choiera  s'est  déclaré 
après  des  excès  de  table,  et  il  est  prouvé  que  les 
mSê  P^"»  Pa't'cuJ'èremcnt  exposés  à  cette 

«  Les  viandes  bien  cuites  ou  bien  rôties  et  pas  trop 
grasses  ansi  qUo  les  poissons  frais  et  d'une  diges- 
JZtfP  *''  T^''  ^"  P*»'"  '''«"  '«^é  et  bien  cuit, 
fial7p«  M  f"'^'''^  nourriture  principale.  Les  viandes 

Inulr^  !  ''  P?"'°"'  '"'^^  "°  conviennent  pas  ; 
on  usera  le  moins  possible  de  charcui  ne  et  l'on 
•^abstiendra  des  pâtisseries  lourdes  et  g,,  sses 

«'en  ten?.  i!f  ^^"^'''  "  ^^"^'^  «"^""^  ^^'«  PO^«ible 
Noc  nl'n.  '^oiuB  aqueux,  auxpluiMgJersd)! 
IVouu  ne  pensons  pas  devoir  exclure  de  ces  demp/â 
les  pommes  de  terre  de  bonne  qualité.  Nous  «^ 
prouvons  même  l'usage  de  haricotl  scc-^  de  lent  lle^ 
de  pois  et  de  fèves^f.«  en  jnirêe  (2  LeS  cm«' 
telles  que  le.  salades,  les  radi., Qc,  ne^convfenS 

Dans  la  saison  des  fruits,  il  faut  être  très-réserv^ 
dan.  l'usage  qu'on  en  fait/surtout  lorqu' la  ne  sont 

Kat  rr  f  "/  T^'°-^«  "«  Pe'uïentren 
i!r««x  "*^*       •  .ï^es  fruits  cuits  offrent  moins  d'in- 
€onvénient  ;  mais  ils  ne  devront  jamaia  êîîe  mangés 

(1)  On  doit  entendre  par  légumes  aqueux  ceux  nnî 

TaféreS'rr P  ^'^\"  '«  ^^^^^^-^  -m- 
laituefeT  '  «encombres,  les    betteraver,  la 

(2)  La  robe  ou  pellicule  de  ces  légumes  ser..  n» 
verts  ne  contribue  en  ri  n  à  la  nutrition  et  elle  a 
l'inconvénient  de  ne  pouvoir  être  di^X'. 
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en  grande  quaniité  :  encore  moîne  devroct-ili  for- 
mer le  fond  du  rcpa». 

«  Il  eBt  des  alime.ifl  généralement  sainr,  mais  que, 
par  une  disposition  particulière  dil'cetomac,  certains 
individus  digèrent  Uiliiciltmcnt.  Cea  alimens  de- 
vront comme  de  raison,  être  évités  par  eux.  Chacun 
doit,  ùcet  égard,  étudier  son  estomac. 

«  il  faut  en  temps  de  choieru,  manger  moins  à  la 
îoisqua  l'ordmaire,  sauf  ù  faire  un  repas  c'eplao. 
mais  toujours  léger. 

«Les  boissons  exigent  la  plus  grande  attention. 
1  oute  boisson  froide  prise  quand  on  n  chaud  est  dan- 
gereuse. Il  ne  faut  se  désaltérer  que  lorpqu'on  a 
cessé  de  transpirer,  c'est-à-dire  qu'il  ne  faut  pas  boira 
iroid  lorsqu'on  est  en  sueur.  Les  suites  de  cet  abus 
sont  d'autani  plus  funestes,  que  ia  boiHson  est  plus 
Iroide  et  qu'on  a  plus  chrud.  L'e»u  devra  être  claire; 
l'eau  filtrée  est  préfér  h>  i  toute  autre.  Il  faut  l'ai- 
guiser  ave-,  très-peu  ue  vinaigre  ou  d'eau»de-vie. 
Lorsqu'on  veut  la  boire  pure,  (deux  cuillerées  à  bou- 
che  d'eftu-de-vie  ou  une  cuille.ée  à  bouche  de  vinai- 
gre pour  une  pinte jd'eau),  sortoui  si  la  saison  est 
cbiuae,  et  qu'on  soit  obligé  de  se  livrer  à  un  travail 
coiporel  qui,  en  excitant  lu  transpiration, provoque 
la  soif  et  ofli-e  par  conséquent  de  boire  souvent.  Il 
faut  alors  boue  un  peu  à  la  fois.  L'eau  rougie,  c'est- 
à  dire  l'eau  à  laquelle  on  aura  ajouté  un  peu  de  bon 
vm,  convient  également.  Enfin  on  peut  faire  avec 
eucces  usage  d'une  jqu  légèrement  ai-omatisée  avec 
unemtusion  stimulante,  comme  par  exemple  avec 
une  infusion  de  menthe  poivrée  ou  de  camomille 
(une  pincée  de  menthe  ou  six  têtes  de  camomille  pour 
une  chopine  d'eau  bouillante,  à  laquelle  on  ajoutera 
après  le  refroidissement.une  chopine  d'eau  froide.)  (  1  )' 

(1)  Cette  précaution  d'ajouter  de  l'eau  qui  n'a 
pas  bouilli  est  nécessaire,  parce  que  l'ébullition,  en 
privant  l'eau  de  l'ai.qu'elleconl«nait,  la  rend  moins 
S  aolo  à  être  digérée. 


i: 
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«  Rien  n'est  pernicieux  comme  l'abus  des  liqueurs 
Fortes  Test  prouvé  par  un  très^grand  nombre 
dCemplea  qae  le  choléra  attaque  de  préférence, 
commy  nous  l'avons  déjà  dit,  les  ivrognes  et  ceux 
mêm^'qui  sans  faire  un  abus  habituel  de  boissons 
fSrtTs  commettent  par  occasion,  par  entraînement, 

un  seul  excès  de  ce  genre.  .  x  •  «  ^ 

«  L'usage  de  l'eau-de-vie  prise  seule  et  à  jeun, 
usase  si  répandu  dans  la  classe  ouvrière,  et  fei  nuisi- 
Sefntout^temps,  devient  particulièrement  funeste 
lorsque  le  choiera  règne.  Les  personnes  qui  on 
cette  habitude  devraient  manger  que  que  chose,  au 
mo  nsT un  morceau  de  pain,  avant  d'avaler  le  petit 
Tr  e  d'eau-de-vie.  Le  vin  blanc  ne  sera  pas  non 
plus  pris  àjcûa  sans  la  même  précaution,  etil  ne  le 
faudra  prendre  qu'en  petite  quantité. 

«  E:i  temps  de  choiera,  l'eau-de-v.e  amere,  c'est, 
à-dire  l'eau-de-vie  dans  laquelle  on  aura  fait  infuser 
des  plantes  amèros  et  aromatiques,  ou  encore  1  eau- 
de-vre  d'absinthe,  est  préférable  à  l'eau  de  vie  ordi- 

"T  Le  vin  pris  en  quantité  modéiVe.est  une  bois- 
won  convenable  pendant  le  repas  et  après  le  repas; 
mais  il  doit  être  de  bonne  qualité.     Il  vaut  mieux 
boire  moins  de  vin  et  le  chois.r  de  qualité  supérieure. 
Les  vins  jeunes  et  aigres  sont  plus  nuisibles  qu'utiles. 
T.e  vin  rouge  est  préférable  au  blanc.    Ceux  qui  ont 
le  moyen  de  le  n.é'anger  avec  une  eau  gazeuze  telhj 
que  l'eau  de  Selty.  naturelle  ou  factice,  feront  très- 
bien  de  se  servir  de  cette  boisson  salubre  et  agréable. 
«  La  bière  et  le  cidre,  surtout  lorsque  ces  bois- 
sons  sont  trop  jeunes,  qu'elles  n'ont  pas  bien  fer- 
menté, ou  qu'elles  sont  aigres,  dir-posent  aux  coli- 
ques, à  la  diarrhée,   et  deviennent  ainsi  tres-dauffc- 
misés.  Ce  qui  vient  d'être  dit  s'applique  a  plus  torlQ 
lûiaun  au  vin  doux  ou  moût. 
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.  lUésuUo,  d'an  «f.S'-,lrxo\t%Mér.; 

les  chances  de  «^^^  /^^^^^J^^eonnaisse  les  premiers 
«  11  faut  donc  que  chacun  cou  ^^^^^^^ 

signes  qui  ind.q-nt  qu  un  mdmdu^^^^.  ^^.^^^^^ 
t^tnSen?rsISo\;3^aUn,  senties... 

dans  tous  les  membres  ;  sent  ment ^^^^^  ^^ 

U  tête,  comme  lorsqu'onsetexF  ^^^^     ^ 

charbon;  vertige,  éU)urd^sscmei  ,  ^^^^^^^^^     ^i- 
plombée,  bleuâtre,  de  la  ^ace  ave  ^^^^^^ 

cuîkVe  des  traits  ;  le  ^^g^^jf-i^^tleur  éclat,  leur  bnU 
traordinaire,  et  les  yeux  Pe^^^^^^^^^  désir  de  la  sa- 

lant  ;  diminution  de  l'appéut  '  f^»^  ^'oppres- 

tisfaire  par  <les  boissons  f^^^^de^  ,  se     ^^^      ^,  ^^  13,^- 

sion,  d'anxiété  ^^^^  ^^  P,?^';/",^,e  ;  élancemens  pas- 
lare'  dans  le  creux  de  lestovnac_^^^^^  ^^^^  ^ 

,agers  sous  les  <^^^»«^f  ^^estomac  en  comptant  de 
côtes  à  partir  da  ^J^^^^^^^^^^^  ^f 

haut  en  bas)  5  ^^^^^  y|^''^ut  Ue  coliques  auxquel- 
intestins,  ^'ecompagnés  «m  ou  ^^  i^^  ^^^^^       ^^ 

les  succède  le  ^evoiement    o«    ^_^^^^  ^^^ 
dévoiement  semble  quelquelo^  duelquefois 

leurs  :  la  peau  d^^"  ^^l^^rf.-o.de.     Quelques  malu- 
elle  se  couvre  d'une  su  u,  ^,^^^^^^  ^^  ^j^^^ 

des  éprouvent  des  f^^isBons  le  "f^^  ^^^^^^^^  ^^  ^„  y 

et  une  sensation  dans  les  cuo 

soufflait  de  l'air  Iroid.       .,.        j^^  de  la  mnl«dir  ne 

,eV^::ntr,rto1:rdanslW.c..Uv,en. 
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lient  d'être  tracés,    lia  ne  se  montrent  pas  non  plua 
tous  chez  tous  les  malades. 

«  Quoiqu'il  en  soit,  lorsque  plusieurs  d'entre  eux, 
notamment  l'altération  de  la  face,  la  lassitude,  le 
Bentiment  de  brûlure'dans  le  creux  de  l'estomac,  les 
borborygmes,  le  refroidissement  de  la  surface  du 
corps,  se  manifestent,  il  faut  appeler  tout  de  suite 
un  médecin. 

Moyens  à  employer  avant  Varrivée  du  médecin, 

«  Il  faut  eïciter  fortement  la  peau  et  y  rappeler  la 
chaleur. 

a  A  cet  effet  on  placera  le  malade  nu  entre  deux 
couvertures  de  laine  préalablement  chauffées  ou  bas- 
Binées,  et  l'on  placera  sur  toute  la  surface  du  corps  à 
travers  la  couverture  des  fers  à  repasser  chauds  ou 
une  bassinoire.  On  arrêtera  plus  long-lempa  les 
fers  sur  le  creux  de  l'estomac,  sous  les  aisselles,  sur 
le  cœur. 

«  On  frictionnera  fortement  et  long-temps  les  meni- 
bres  avec  une  brosse  sèche  ou  avec  un  liniment  irri- 
tant, en  se  servant  d'un  morceau  de  laine  ou  de  fla- 
nelle. Ces  frictions  devront,  autant  que  faire  se 
pourra,  être  pratiquées  par  deux  personnes  dont  cha- 
cune frottera  en  même  temps  une  moitié  du  corps, 
ayant  toujours  grand  soin  de  découvrir  le  moins  pos- 
sible le  malade. 

a  Le  linementdont  la  formule  suit,  pnvait,  si  l'on 
s'en  rapporte  aux  observations,  avoir  été  employé 
avec  un  succès  tout  particulier  : 

€  Prenez  ;  Eau-de-vie,  une  chopine. 

Vinaigre  fort,  une  demi-chopine  ; 
Farine  de  moutarde,  une  demi-once  '^ 
Camphre,  deux  gros  ; 
Poivre,  deux  gros  ; 
Une  gousse  d'ail  pilée. 
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c  Mettez  le  tout  dans  un  flacon  bien  bouché,  et 
faites  infuser,  pendant  trois  jours  au  soleil  oU  dan*' 
un  endroit  bien  chaud, 

«  Ces  frictions  devront  être  continuées  \ong-tett\pê 
et  le  malade  devra  rester  couché  enveloppé  dans  dd 
la  laine. 

«  On  pourra  aussi  appliquer  dt^  sinapismes  chauds 
sur  le  dos  et  sur  le  ventre,ou  encore  des  catapltiôméë 
de  farine  de  graine  de  lin  bien  chauds,  et  arrosée 
d'essence  de  térébenthine. 

«  On  s'est  enfin  servi  avec  avantage  de  petits  safei 
de  cendres  chaudes  ou  de  sable  chaud,  et  qu'on  ap^ 
plique  sur  le  corps. 

«  L'expérience  a  prouvé  dans  plusieurs  lieux  oii  le 
choiera  a  régné  qu'on  peut  obtenir  de  grands  avan- 
tages des  bains  de  vapeurs  vinaigrées  ou  vinaigrée* 
et  camphrées. 

«  Ainsi,  pendant  qu'on  cherche  à  réchauffer  le  nfâ- 
lade  par  le  repassage  avec  des  fers  chauds  et  par  deè» 
frictions,  on  peut  préparer  un  baîn  de  vapeur  dèMa 
manière  suivante  :  On  fait  rougir  des  cailloux  ou  des 
morceaux  de  briques  ou  de  fer.  On  place  sous  un 
fauteuil  ou  sous  une  chaise  de  cannes  un  vgse  dé 
terre  qui  contkint  du  vinaigre  auquel  quelques-una 
conseillent  d'ajouter  du  camphre  (deux  gros  de  cam- 
phre dissous  dans  une  suffisante  quantité  d'esprit  de 
vin  pour  une  pinte  de  vinaigre).  Ces  diverses  dis- 
positions étant  prises,  on  fait  asseoir  le  tnalade  dés- 
iiabillé  sur  le  fauteuil  et  on  l'entoure,  à  l'exceptioii 
de  la  tête,  ainsi  que  le  fauteuil  de  couvertures  dû 
laine  qui  devront  descendre  jusqu'au  bas  des  predff, 
lesquels  devront  poser  sur  de  la  laine  ou  sur  tout 
autre  corps  chaud.  On  jette  ensuite,  l'un  après  l'au- 
tre, et  à  peu  de  secondes  d'intervalles,  les  cailloux 
ou  les  morceaux  de  briques  ou  de  fer  dans  le  vinai- 
gre, qui,  parce  procédé,  s'échauffe  et  est  bientôt  ré- 
duit en  vapeur,  Ce  baia  doit  durer  de  10  à  15  mi- 
nutes. 
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«  Lorsqu'on  en  sort  le  malade,  il  doit  rpslereou- 
ché  entre  des  couveriures  do  laine  trèa-Bècltes  et 
chaudes,  ou  on  le  laissera  tranquille  si  une  transpi- 
ration  «W^réc  s'est  établie.  Dans  le  cas  contraire, 
on  continuera  les  frictions,  toujours  entre  \QacQ\i' 
yeïiVLtes,  jusqu'à  Varrivée  du  médecin. 

«  Mais  il  ne  suffit  pas  de  réchautter  le  corps  ex- 
térieurement, il  faut  aussi  le  réchauffer  mténeure- 

"*  a"  À  cet  effet  on  donne  de  quart-d'heure  en  quart-, 
d'heure  une  petite  derai-lasse  d'une  infusion  aroma- 
tique très-chaude  (une  infusion  de  menthe  poivrée 
ou  de  mélisse  ;  on  la  prépare  comme  du  thé),  et  tou- 
tes les  demi-heures  immédiatement  avant  la  tassa 
d'infusion  12  à  15  gouttes  de  liqueur  ammoniacale 
anisée  et  camphrée  (1)  daps  une  cuillerée  a  bouche 
d'eau  gommée  (avec  un  peu  de  sirop  de  gomme). 
On  a  aussi  obtenu  d'heureux  effets  dans  certains 
lieux  de  Vdcali  volatil  fluor  donné  à  la  dose  de  15  a  20 
ffouttes  toutes  les  demi-heures  dans  une  tasse  d  une 
forte  décoction  chaude  de  gruajLi  d'avoine  ou  d  orge 
mondé,  ou  à  leur  défaut,  d'eau  chaude.    Ce  dernier 
méuica.aentne  devra  néanmoins  être  administré  au 
plus  que  deux  fois  avant  l'arrivée  du  médecin.     A 
défaut  de  ces  moyens,  on  peut  donner  avec  avantage 
l'eau  pure,  bue  le  plus  chaude  possible  et  prise  en  pe- 
tite quantité  à.  la  fois. 

«  Quoique  ces  divers  moyens  doivent  être  mis  en 
usage  le  plutôt  possible,  il  faudra  cependant  les  ad- 
ministrer avec  ordre  et  sans  trop  de  précipitation. 

(1)  Les  pharmaciens  prépareront  cette  liqueur  de  la 
manière  suivante  : 

Alcokol,  12  onces. 

Ammoniaque  liquide  à  1&  degrés,  3  onces. 

Huile  essentielle,  une  denii-once. 

Camphre,  un  gros  et  demi.  ,..,,, 

Mettez  ei  conservez  dans  un  flacon  bouché  a  1  emeri. 


■ 
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.  U  =era  utile,  tou.esle»  f'j- Jl»;»";4rarc%« 

de  dans  «ne  eau  «i»^ ''"^^i''^ des  préc»»''»"^  1»'  >" 
„  La  «»"»»'«^«T„„et  ToutelbiB  on  ne  saurait 
„édecm  "l»"»  l"f'^"f convalescens  l'observation 
trop  '«"'5"»"'^?'  °j"  „,é9ervalion  qui  ont  été  ex- 
Hgo«reuse  A^?'f£^'J,%%tZr>«e,\m  ont  été  at-, 
[r^ft'esK^âTont'Vek-fois  exposées  àdee 

'rCs  croyons  <^e'cir  terminer  cette  in^^^^^^ 
en  priant  très-i-tamme^t  le  pnbhe  de^"^.  J^  ^  ^„^„. 

cône  foi  aux  Pt^""?"' "Sa  font  vanter  les  pro- 
,ifs  dont  des  cha'>«'»°^«»P't   :•«    annoncent>r 

bUer  et  de  le  recommander.» 


FIN, 


